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REMEDE DE PIES
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«liguent ri R 1)8
Pair les
La guérison ne manque jamais de se pro
duire api ès quelques applications.

MORROIDES
ominere*

hémorroïdes internes on externes

SUPPOSITOIRE PINUS-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang. Hemède et préventif sûrs.

Un <bs pr ncipaux ingréliems de ce re
nted- est la gomme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

El VENTE CHEZ LES PHARMACIENS

— PREPARE PAR —

11
IJ

Ottawa, Ontario.

mmmt
Veuillez, s’il vous plait, ve

nir profiter de notre vente à 
bon marché de

Nouveaux Dolmans 
Nouveaux Pardessus 
Nouveaux Gilets 
Nouveaux Jersey

Cette Semaine

GANTS DE K ID
La plupart des marchands 

prennent un profit aussi élevé 
sur les gants de K id que sur 
les autres marchandises.

NOTRE (MINI) mm dans
cette branche vient de ce que 
nous faisons i.ne étude spé
ciale des gants. Nous les ache
tons en grande quantité des 
fabricants eux-mêmes, et nous 
les payons comptant.

Nous les marquons à un 
très petit profit, et nous en 
vendons vingt paires contre 
les autres marchands une. Con
séquemment nous sommes plus 
que satisfaits.

DUPUIS & NOUN
FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
------EN-------

COSTUMES D'IIIVER
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

PITTAWAY * JARVIS
117 HUE SPARKS

'léllplimiv itttl

L’HOTEL • CUSHING
i

CASTES PROFESSIONNELLES

M. J. GORMAN, LL.B.,
{Successeur de L A. Olivier)

Avocat Boiifeittar, Métal», Etc.
—BUREAU—

Cele NmImIMhimRiwx
OTTAWA. Ont

ARGENTA PRETER

BELCOÜRT & M^cCRAKEN
Aveeate, Pracarran, Nttalra, Eté,

ONTARIO ET QUEBEC
SooUah Ontario Chamb m, Ottawa, Onu

O’GARA & REMON
AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES Etc

Bloc Hay, me Spaika, Ottawa, Oa,
TBXS DE L’HOTU EV88ELL

Marti» O’Gara, G. B. E. P. Himon

Walker, Me lean & Manchet,
AVOCi TB

No. Olj Kue Elgin, Ottawa
(■N FaCB DU RU88KLL)

W.H.Walker. D.L. McLean. G.A.B.ancne*

GEO. McLAUBIN, L.L.B.
AVOCAT, S Te.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Ai»eBt poor la Cour Suprême, le Parlement 
les Départements Publies.

Ncottleb Ontario Chamber*. Ottawa. O.

m. ïsœ.î» Æ^MSssasssr

TAYLOR McViStl Y

A VOL AT, SOLLICITEUR, ETC.
— BUREAU : —

SeottlMb Ontario Chambers, Ottawa,

SMART, CHRYSLER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agente pour la Cour .Supreme et le Parlement

Chiibres Uuioo, 14 m Metcalfe, Ottawa, Oat
Mc Licou Stbwà F. H. ChryslerJHJ

Godfrey

VALIN A CODE
Avocat*, Solliciteur», Etc. 

BLOC EGAN, BUE SPARKhf
vie-à-vio P Hôtel Bursell.

Bradley * Snow
iVOCiMSc»Æ;KC0UH

B. A. Bkadlky. a T. Snow.
Argent !A prêter & 6 p. c. avec privilège de 

rembourser en aucun tempe.

GÜNDRY .& POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agbntb pour la Cour SophBiu st lis
DEPARTEMENTS,

Bimi : 25 ne Sparks, en face de Ilote] Rosse!
Arthur W. U unary. F. C. Powell.

F. F. LEMlbüX
Avocat, Sol icitoiir, etc, A gout pou 

Suprême, le Furl ment et les D 
monta publics.

Bureau : 74J Bue Sparks, Ottawa

r la Cour

Dr FISSIAÜLT
------DENTISTE------

COIN dftAHUES RIDEAU et SUSSEX 
------OTTAWA-—

Heures de bureau de 9 à 5 heures.

Mme LETCH, 435 rue Wellington
Agence pour la veute des corsete liis 

Star Yatlal et aune genres.
Linge de corps confiai inné sur commande

MLLÏ COLLINS A«"2K
un assortiment complet d’arti 
à très bas prix, 310 rue Wellii

des de mode 
ngton, Ottawa

A CHETKZ.VOTES 
A. VleNNE, à la .
D. LEE, p oprietaire.

216—RUB DALHOUSIB—216

PAIN, TABTia, PAIN DR
BouJanger.e Union.

JOHN KERRIGAN
.PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le potage 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWA

J. STE WA BT
Arpenteur provincial et ingénieur civil, 

bureau audessus do la pharm 
Carthy, 284 rue WELLINGTON,

acie Mac- 
Ottawa.

WALKER McLEAH S RUUCFXoiivrau magasin de I haus- 
-----  sures ----- AVOCAT»

îsasrsrsssiiKr
No. 34,. EUi ELGIN, OTTAWA. 

(Devant IsjRiumU).
J'Invite le public à venir mo faire une 

visit**. Je tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie. E. A. LEPROHONG. CLAUDE,

Rue Dalhiusie
ARCHITECTE

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chambre No t.

Résidence, 204 rue Italy, Ottawa.
l'O.HPAliME 1) ASSURANCE

— DU CANADA —

“ CITIZENS ” T K PROFKWEÜR GAGNON donne In 
AJ wité an moyen d’un REMEDE SAU- 
V a GE et d’une découverte importante pour

m 5‘JS"°"dl
toi le monde ea»e qu’il y ait 

herbe pour 'a guérir. P 
289 rue Dulbouaie.

FONDEE EN 1864

Bürkac Principal : Edifi :e de la Com
• dans 

une racine ou une 
aoraaaeon Gsqnon

gnie d’ vsaurance •• ClTlZfcNS, 
rue St. Jafquee, Montréal.

DIRDCTPURS :
Hon. J. J. G. Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Ber., Vice-Président. 
Rdbt'n Ahderwn, Ber I Arihur Prevosi.Ecr 
Alp Desjardins, M. P. I J 0. Gravel, Ecr.

H. Moniagu Allan, Ecr.
William Smith, s#-c-lr6s.

J. W. W. WARD.
AVOCAT, ETC

G. E. Hart, gérant général 31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS, Ottm
CXP1TAL SOUCG1T . - $1009,800.00
Dépôt au gonvernement fé eral 122,140 00 Bmlmrn Tait» d’Ottawa. --
G, W. SEGUIN. EDWARDS KING *ne Albert. Dames admbea de*10 b" 

Suue agent. Agent de vi le. A.M. à 3 hm PJI. Mtameer»
?T fl VB SPARKS, OTTAWA- } )Pf f**? 10 •*0? 4? i

parce qnéUe touche a la politique 
générale ries chemins de fer ; elle nous 
in te renne aussi parce que la pro*
Québec n’avait qu’à gagneur a la lign

en général ruons n’avons

de
e courte

et parce qu e 
gagner à tout ce qui 
facilités de notre 1er 

r le réseau de

à augmente 
d'hiver, et à am- 
ferrées dans les

provinces maritimes.
Du train où vont, dans une ce 

la province d’Ontario, 1es passions 
et dominatrices, il pourraitparticu 11

bien se faire qu'un jour plus pi 
ne le croit, la question politique se posât 
non pas entre Anglais et Canadiens r 
çaie, non pas entre protestants et catholi
ques, mais entre la province d'Ontario et la 
province de Québec appuyée sur les provin
ce» plus faibles, et tout particulièrement 
sur l'accord entre Québec et les provinces 
maritimes. N’onbJtons pas que snr la quet- 
tion du bill des Jésuites, ni les ' province , 
maritimes, ni le Manitoba, ni le Nord-Ouest 
n'ont fourni à la Chambre «les Communes, 
n» seul vote contre les catholiques •’ Cnm 

symptôme dont il faut teuir comple ; et 
b titre comme à Insaucoup d'autres,' le _ 

d’Ontario vient ' 
amis du

à ce
succès que l'opposition 
d'obtenir au Sénat, contre 
Nouveau-Brunswick, ne peut être consider, 
----nous que comme un événement regret

Or»nice» et citron»—Nous 
justement de recevoir par le •■teame 
cona,” une grand-* quantité d’ora 
citrons qu*- nous vend 
qu’à New-York.

I,AITIDE8 et raves, chez Mde Brock
Pou

G. P. l'<
P»n.r louie sorte de fruits et de vulail 

les allez chez Mde Brock ores du mirehê

r “Dra-

lêmpe i-rivron« aux in 
W. BOHTHWICK

ruue bonne étolf-t à rdbe allez chez
elle'.ier, 557 rue Su-s, x

ntnr louie sorte ne irum 
les a'iez chez Mde Brock près

MstrchandlMC
dernières modes chez 
des rues Bank el Sparks

Alleu voir les valeurs qu d y a 
les cachemire# noirs chez G. V. Peli 
567 rue Sussex.

Le* meilleur* eeédeeii 
dent au emde msiiMlle». 
lanl* ton, requl». >«** vin 
C. Neville, 97 rue KlUvim 
le marche By.

de "oût dans les 
Mde ILnderson, coni

lu* reeoniumti- 

ei ruin e i»ar

POt) K vos spinua-ïh al cz chez M ie

MlkEAlIX en toiles dus plus nou
veaux patron» à hou

B. I UF01U 
Il>8 rue I

D,|

d’éiablo chez MdeNucre -t »yrop 
Brock, près du marche 

Cor* et* îVeoçais, 75 et# 
lolier, 557 rue Sussex.

NI vous ave. 
chez Mde Brock

chez G P Pel-

z besoin do volaiI es ail z

oui dan les 
idersou,

.IfArcliHiidiHi-H de g<
dernières moues chez Mdu Hvi 
des rues B ink et Sharks

A VJB2VHHK une bonne chalou; e ds
famille et

l‘l. Traversy, 6 rue Queen ou 121 rue Elgin 

Kms de cachemire noirs à 20 « ta la paire 
G P Pelletier, 557

maison de chaloupe*, la 
j pont de la rue Ma m. 
tageusee. S'mlr seer à A.

au nord du 
liions avain

Hfart'handiMi h de g«
dernier es modes chez Mde he 
des rues Bank et Sparks 

NI vous avez lie oui do volailles a lez 
• bez Mde Bin, k

ont dans ce 
ader-un, coin

JWoaMMelinm ■ arre,miêei> valant 8c 
pour acts chez G. P. Pelleter, 557 rue

de Turubnll Km*.,Acheté» le pan 
ano. rue Aideau.

J»e>. Potier A. Kl,1,1. MM. me Wr

Lull lies et raves chez Mde Brock

€?•€•»» b ancs à 4j eu-, la verge chez 
C P Pelletier, 557 ru °. OjHiex 

Toute sorte d-i fruits et Ug ni -s chez
Brock, pré» du marche.

Ani voyageur» «8e commerce
Avant de donner vos ordres, Allez à 
la Manufacture de Valises pour 
vous procurer une jolie et forte 
valise pour échantillons, 518, rue 
Sussex

TOUTE sorte d - fruits et légumes , h z 
Mile Brock, près du niir.hé

Bon» ganta Taffeta pour 20 cis ehc. 
C P Pelletier, 557 rue Sussex.

Ei «lit» et 'égum-s chez Mde Brock

Mde

AUX HOTEIiMEKN oui ont be
soin de tapisserie vernie -le toute< sortes 
allez chez J. B. DUFORO

106 rue II deiu.
Fruit» et légumes chez Mde Brock 
Unbans à ceinturom 

ces a 17) lu verge ch- z C 
e Sussex.

Nncre
Brock, pièe

s de toutes nuan- 
. P. P lletier, 557

d'érable eh**z Mdeet syrop 
du marché

EV»rchnndl»«>» de g
dernières mode? chez M le Hei 
des rues Bank et Sparks.

eût dans les 
nderson, coin

LaCie. des Chars 
Urbains

Des propo 
soussigné, jnsqi 
j,our le droit de constru ri et opérer des 
hgnre roar ee char# urbains dans la ville 
d’Oitawx, sur Hiles rue# et à telles coadi- 
tiona qui seront acceptés.

JOHN HENDERSON.
Président du Comité de chars urbiics 

Ottawa, 8 mai 1889.

reçues par Je 
18 du courant,

sitions scr ni 
u’a Samedi, le

DOMINION FLOUE ST0EE
L» place où vous pouvez acheter A meilleur 

marché tontes espèces de grain, farine etc

THOMAS GORMAN
PROFRIKT AIR B

36, Carre du Marche By. 36

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAÜCUSES ET BOUDINS
K» aro» et ms détail ehn

CHARLES MICHOIsL
Etal No. 3, Marché by.

Hotel - Riendeau
Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL

damment servie de# Prémlww* ,|ti la #al»on,
*■ p"mL"-

On trouvera constant me t A pot établies^ 
ment de première eiaes • d»# vlnjc et Uurteun
dWr^<*»u.m=.jos|ra

TA
Tapis Bruxelle 
Tapis Bruxellc 
Tapis Bruxelle 
Tapis Bruxelle

Tapis Tapisser! 
Tapis Tapisseri 
Tapis Tapis.eri 
Tapis Tapisseri

PBE.LAKTS 
PRELARTS 
PRELARTS 
PRELARTS

I

PIBBI
PIB!

I
h

EUE R]

U
La demande ] 

de 30 cts a été 
nous avons cru, 
de notre clientè 
ter une plus gi 
que d’habittdi. 
maintenant ari 
l’avons trouvé 1 
à celui que noui 
ravant, <^e sorte 
de augmente chi 
cents la livre, ■ 
$1.00.

STROUD &

100 me Rideau et 1

DE LA SI

Les barg 

veilleux en

MODES,

Bonnette!

Chap

I

ch:

WOODl

lagMls pops 
de, ci Mas-Tête! 

sis Km w<

Essuyez la 1
Rented* infall

Uëvt\

1» PIN^N'èhsploy*z que 
Bronchite, la

x, plu# d» rhum- 
du PIN ROUGE.

FHARKACH *■

LâiEü
Ktu.de KMliil, «olgaeu

Ç|l»«mnWWW!

M Arthur Cushing^,
bien.o«)onu qn oette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
*' Cushing ” t-ur la rue Nicho
las, vient d'ouvrir sur la rue 
Sussex, un wallon de première 
ola8-e,où il étendra toujours-des
MHnmkVS UK PrtKniK- 

i.L.tSSK ■ ~ Toujours en 
initiiix des OIUARKS de 
première marque.

(TSH l\t, & C0
So. B48 HM IMHOXi

VENDREDI 10 MAI 1886

prouver ses dénonciations emportées contre 
l'Egtiee de Rome en metUnt sous le nez de 
ses auditeurs un petit livre qu’on 
être un catéchisme . pisoopalien le gouver
neur Long » singulièrement brouillé les

TELEGRAMMES
reconnut

L’EXPOSITION UNIVERSELLE ' U|Ü discours de M Macanly fut prononcé 
k la Chambre Lof la en 1847. Nous n a-
vona jamais <;ii de loi d instruction obliga
toire dans le Maasachusette avant 18o2, et 
la première tenUtive de rendre les école» 
privées sujettes à l'approbation «le 1 autonté 
de l'Etat a été faite en 1873. Le fait est 
qu’en dehors «lu Maseachusett 
que quinze* Etats et Territo 
incorpor<! l’instruction obligatoire 
leurs statut», et «lans aucune uc ce» juridic
tions cherche-t on, par inspection ou 
autrement, à mettre la main sur les écoles 
privées. Dans la plupart «le ce» Etats, 1 é- 
cole privée est placée sur un pied «1 égalité 
absolue avec l’école publique ; dans quel
ques uns, l’école privée est tenue «le donner 
un enseignement aussi etfi«;ace, ou a .ensei
gner les mêmes matières «jue les école» pu 
cliques. Mais mille part, il existe une loi 
portant atteinte à la liberté de 1 éducation, 
«lans son sens le plus large, «>u aucune «lis- 
jweition légale relative à 1 inspection par 
l’Etat ou par les autorités locales, La seule 
peine décrétée partout est une amende.

Le véritable “système américain” en ce 
qui concerne l'instruction obligatoire —si 
Ion peut justement appeler américain un 
système qui n'est appliqué que par un tiers 
du paj»—consiste, «m le voit, à ol»lig«r le 
père «le famille de faire donner une instmc* 
Mon rudimentaire à son enfant, le choix du 

le d "instruction et des autres détails 
étant laissé à celui-là dont la négligerai: eut 
recherchée et punie par les voies ordinaire» 
indiquées par la procédure criminelle.

Nous u"avons aucune objection k cette es
pèce «l’instruction obligatoire. Mais pour 
trouver un échantillon «le la tliéerie mise de 
l avant par le Dr Miner, au sujet «le la posi
tion «les parents vis-à-vis «le l’Etat en nia- 

ducation, il faut remonter à l'épo
que coloniale, alors qu’on privait les catholi
ques «le leurs droits jwlitiqucs et qu'tm pres
crivait les épiscopaliens en exil. A cette 
époque d'intolérance et «le soupçons, l’ins- 
Iicction «les éswiles et le contrôle «te l’éduca
tion sous Unîtes ses formes, était en effet, la 
politique «le notre propre Etat. Mais, dans 
les temps mo<lernea, il nous faut aller jus
qu en Russie, ou pénétrer dans les repaire» 
du wsiialisine, jsnir retrouver «le scmblabie* 
doctrines.

V-epemlunt, cela n'effraie pas les- |**rtixam- 
«le l'onuiipoteuce «le l’Etat ; ces gen* i« ai
ment pas à passer pour socialistes, bien 
qu’ils prêchent les plus extravagantes «loc

Dans son dieeours devant le comité, 1<* Di 
Miner a dit : “C'est mon intime conviction 
que l'Etat aura bientôt l'impérieux devoir 
«le prendre entre ses mains l'éilucation «le 
tous les enfants.” NI. Ixmg, en «xnnmen
tant son plaidoyer en faveur «les requérante, 
soutint que “toute école privée devrait être 
soumise a l’examen personnel ; <|u’on devrait 
poursuivre en justice les parents «jui en
voient leurs enfants a une école privée, 
quohme bonne qu'elle soit, si elle n’a j>as 

Uapproliation «les autoritt“s" ; enfin, qu« 
l'Etat doit être souverain en toutes chose»-'

TROIS PROCES

Boulanger, Perrin et*de Beau repaire

Le mariage entre beaui-freres et 
belles-sœurs

on ne trouve
qui aient

LA QUESTION DU POUVOIR TEM 
POREL

L’ITALIE A NAWMUIAH

L>>position et se» visiteur*
nne dese 
universel

Paris, 9—La moye 
diennes à l’expoeition 
qu’à présent, de 71,000

entrées quoti 
lie a été, jus

L#e Illumination* de Pnrl*
New -York, 9—Le correspondant du A>ir- 

TorA: Herald lui télégraphie : “ lx-s illu
minât ions qui ont eu lieu dans la soirée, for
maient la partie la plus intéressante du 
programme de la fête. Toute la ville res 
jdendissait «le

d’où partaient sans cesse 
éblouissants. On aurait «lit, tu 
rouge, que la ville entière était en feu. L’a
nimation et la gai té «les spectateurs ajoutait 
encore à l'éclat de la fête. Toutes les musi
ques militaires de Paris et «les environs des
cendaient et remontaient la Seine sur «les 
Iwteuux qu’on aurait dit embrasés, et «les 
torrents «l’harmonie, venaient se 
grondement» «lu canon et aux 
ment» de la foule. Tous les

couleurs variées 
ix illuminés

lumières 
Seine était couverte « le bateai

eux d'artifices 
nt le ciel était

1er
applaudisse 

palais «le l'ex 
La tour Eiffelposition étaient illuminés 

rcsciiiblait à immense colonne «le feu
IYocadéro était magnifique k voir. La 

humeur régnait partout. Sur la place 
Concorde, les dans«-s ont 

jusqu'à une heure avancée de la n 
part le moindre désordre, le 
géant qu’à fêter «lignemcnt Va 
la Révolution française

U‘
ho<l«-m'ia con tin île 

nit. Nulle
[icuple ne son 
nnivevsuiie «le

Le pro-è* Bonlnnirer
Paris, 9- La commission d’instruction 

poursuit activement s«js travaux, de fa«.-on à 
avoir fini son enquête d’iui à environ quinze

M. I.aeuerre el Perrin
Paris, 0—M. Ijaguerre a refusi- à 

l’individu qui a tir«’- récemment sur 1 
«lent de la république

On sait <iue M. I^tguerre est «i 
poursuivi «levant le conseil «le 1 
insultes envers le procureur général

services comme

ictuellement
m il t e, jh nu

En répoiiBeà une uueation qui lui fut posée 
par M. Gargnn, M. Long dit que “l’Etat est 
uu dessus «le la «xmacicnec «le l'individu’.”

:st là, purement ' et simplement, du 
lisme. En effet, le principe essentiel 

«Ui socialisme est «le soumettre la conduite 
«le l’imlividu,.Jans Unîtes les conditions et 
tous les détail» de la vie, à un pouvoir coer
citif, suivante des règles fixes et uniformes. 
Le jM’uple, au lieu «l'être le créateur «lu gou
vernement en est regardé comme la créature. 
Le gouvernement lui-même, sous l'appella
tion pompeuse d’ETAT, est considéré comme 
supérieur à la religion, à la famille, aux 
droits de 1» propriété et à tîntes les antres 
institutions du monde civilisé. En matière 
d’«V 1"«'atioji, le rêve «lu tocialisme est de 
substituer‘V'JSlataux pai enta et «le jeter 
dans un même moule d'instruction obliga
toire, la jeunesse.«lu pays pour,liy donner le 
titre “ fCenfants de- l’Etat, "après l’avoir 
ainsi séparée desaaitcure de ses jours.

Il va de soi que Ae telle» doctrines ne 
vent être prpchées par les répuhli 
prohihitionnistes sans învo- 
magique de la protection, 
durant toiit le débat

Ml. de Beau repaire
Paris, 9- Le ti ibunal de police uovrev- 

tionnelle «le la Seine, vient «l’intiiger un sé
rieux échec au nouveau procureur général, 
M. Quesnay «le Beaurcpaire.

Ce dernier, ayant poursuivi un grand 
nombre de journanx, à l’occasion «les alla 
«pies dont il a été l’objet lors de sa nomina
tion au poste «le procureur général, le tribu
nal <lc police correctionnelle s’est déclaré 
incompétent, et a renvoyé les journaux in 
eulpés devant le jury. Il n a retenu mie les 
«leux causes «le Y Intransigeant et de la Prerre, 

M. «le Beau repaire que

U’c

lent attequinava
comme homme prive.

M. de Beau repaire a interjeté appel

L» loi »nr le» beaint-frèree et belles» .

Londres, 9—La Chambre des Lords xleyt 
«le rejeter, encore une fois, le bill autorisant 
le mariage d’un homme veuf avec la stsqr «le 
sa premie

La majorité a été de 147 voix contre 120 
Le prince «le Galles a voté avec la minorité 
comme il le fait «l’ailleurs tous les ans

nr.re femme
pier le pou 
Voilà pourquoi, 

entendunous avons
parler «le la nécessité de "protéger le citoyen 
cathohipVe contre la tyrannie «lu clergé " 
Oui neut rappeler un crime commis par ur#

Le pouvoir temporel du Pop*
Qui peutrappe
gouvernement contre la liberté c 
gieuee ou indeetriellc, 
avec la sainte penstte «le 
Ce fut pour protéger 
Grande Bretagne les taxa ; c’est pour proté
ger l’industriel et l’ouvrier que les profita de 
l’un et le labeur de l’autre sont pris contre le 
gré de la victime protégée. Et maintenant, 
voici qu’on demamle à Ta législature de nous 
ravir run de nos droite h» plus chers et le» 
plu» sacrés, celui d’instruire nos enfants, et 
cela afin que le citoyen catholique soit pro
tégé contre la tyrannie du clergé ! Cette ab
surdité n’est-elle pas véritablement une con
séquence de la passion qu’ont les républi
cains «l’augmenter les pouvoirs du gouverne
ments au détriment des droits «le l’individu?

Nathan Mathews, ,ir.

mis par ur# 
:ivile, reli-Rome, 9—On croit que le Vatican se pro

pose d’appeler de nouveau l’attention des 
uvernements, et particulièrement des gou- 

catholiques sur la nécessité ae la 
du poùvoir temporel du pape

qui n’ait été perp. tr. 
e protéger quelqu 'un ? 
les colonies que lanementa

restauration

L’Italie en Afrlqne
Rome, 9—M. Crispi, premier ministre, 

répondant à une question, a déclaré, devant 
la chambre des députés, que le gouverne
ment n’avait pas encore reçu «le renseigne
ments circonstanciés, sur. les derniers événe
ments qui ont eu lieu en Abyssinie.

Il a ajouté qu’ausaitùt après qu’un traité 
de paix aurait été signé avec le Négrue, le 
gouvernement italien se proposait d'instal
ler une administration civile à Maeeouah.

L’Emlgration au Canada
Londres, 9—Les embarquements «l'émi

grants à Liverpool en destination du Canada, 
ont diminué la dernière semaine «le 41%, pat- 
rapport aux chiffres «le la semaine corres
pondante de l’an dernier.

Cette semaine, il y aura encore une 
nqtion, quoique le nombre relatif «les 
grants 11 appartenant pas au Royaume-Uni 
et particulièrement, «les Allemand», Danois 
et Norvégiens ait augmenté «le 30% sur 
l’année derni«sre. Mais prewpic toute l’émi
gration anglaise est dirigée 
sur la républiijue argentine

A TRAVERS LES JOURNAUX
,*, U- correspondant de YEtecteu 'à Mon

tréal (M. Rodolphe Lemieux) lui télégraphie 
sur la crise libérale, les renseignements ci*

“ La rumeur circule ici parmi le» libéraux, 
que les raisons principale» «le leur méconten
tement seraient les suivantes ; M. Lebeuf 
voudrait être nommé protonotaire ici, M. 
Thibautleau voudrait avoir, comme sons les 
ancienne» administrations liln^rales, tout le 
patronage «lu gouvernement provincial, et 
M. Beaugraud aurait la suprême ambition 
«le se faire nommer conseiller légielatf, cho
se que M. Mercier aurait, dit on, positive
ment refusé. On prête aussi à ce même 
monsieur le «lésir «le vendre IjU Patrie 
$50,000 pour devenir l’organe du 

it «le Quêliec.
“C’est pour tout cela, parait-il, que 1m Pa

trie refuse «le défemlre la politique de M. 
Mercier.

“ l^e séjour «le M. Mercier en cotte ville, 
, parait-il, pour effet de racoler 
des membre» dissidents «lu parti 

un autre côté l’on dit que MM. 
R. Thilwaudeau, Beaugraud, «le la Patrie, 
Letieuf et phisieurs autres sont restés irrt 
conciliable»."'

cette année

LA QUESTION SCOLAIRE
[Tratluit «lu Boston Sunday Globe]

On semble »e méprendre beaucoup, sur la 
nature véritable «lu «lébat qui se poursuit en 
ce moment au Capitole de l’Etat. On pro
tend, en certains «piartiers, que 1’Kglise 
catholique essaie «le renverser notre système 
d’école» publiques. D’autre part, plusie 
jienmiiiies paraissent croire «jue la législature 
est priée «le supprimer les écoles paroissiale*. 
De fait, oe qui a excité l’intérêt d’un grand 

^îombre, «lurant le» quinze séances «|ua 
Tenues le comité conjoint «le l'éducation, 
c’est la pemn-e que la commission scolaire de 
Haverhill, aidée du Comité «les Cent, allait 
faire connaître au public et battre en brèche 
le but que se proposent liw autorité» catholi
ques, en établissant «les écoles pour leurs pro 
près enfants, écoles «buis lesquelles l’eiisei 
gnement religieux marcherait de pair avec 
renseignement laïque. La question la plus 

s unit cela ne touche ni à la 
à l’éducation, «lans le vrai sens 

de ce mot. Elle touche à la politique et à 
dos principe» primonliaux.

On soutient que la législature a le droit «le 
contrôler toute instruction privée et, de 
plus, que l’exercice de ee privilège peut être 
délégué- par elle aux commissions scolaires 
locales auxquelles l'inspection et l’approba- 

privée, paroissiale ou 
autre, doit être soumise. Et cette manièr€" 
«l’interprêter les attributions du gouverne
ment, que la plupart d'entre nous ont été 
habitués à regarder comme ayant été établi 
pour garantir à chaque citoyen le» précieux 
avantages «le la liberté civile et religieuse, 
cette théorie qui substituerait %ux droits du 

«le famille la paternité centralisatrice 
Lat, on la représente sérieusement et, 

selon toute» les apparence», sineèr 
le “principe américain de l’i 

tion obligatoire."
Le gouverneur Long, dans son plaidoyer 

de vemlrodi dernier, est allé jusqu'à vit vi
les paroles élogieuscs prononc.t-s par M. 
Macauly à l'adresse «le no» éçoles publiques, 

me un hommage rendu au bienfaits de 
truction obligatoire et une justification 

de la conduite inquisitoriale de la commis
sion scolaire. Mais, à l’instar du révérend 
Leyden qui, à l’une dç ses eéencos, a voulu

gouverne-

plueicurs il' 
liberal. D

* ,La ^»(«crparaît»aperoevoir qu'elle a fait 
fausse route sur la question «lu chemin «le 
fer «l’Harvey à Saludmry. Elle publie sur 
l'alliance éventuelle de la province de Qué- 
bec et «les provinces maritimes, une appré
ciation extraite «le la Preste, que nous repro
duisons plus loin.seignen 

riante danimportun
théologie Le Mail, continuant sa campagne, es

saie «le rt^pondre à la Presse, en publiant 
d après le Canada Ecclésiastique, une longue 
liste d'associations et de eonfri-rics catholi-

Quand demandera-1-il la suppression «les
couvents ?

1^ G U be dit que sir Charles Russell a 
eu raison «le soutenir que le boycottage n'était 

i purement irlandaise, et 
de l'Europe viennent d’en 

.yant de boycotter

cela a eu à peu pros autant 
on eut essayé de boycotter la

tion de toute école

institution 

preuve eh essa;
que les sou 
tlén ner la \ 
l e.xposition de 1889 

Il ajoii.te «me cela 
d'effet qne 61

,*, Orange Sentinel continue à ne jws 
pouvoir se consoler de la nomination «le M. 
Patrick Kgan, comme ministre des Eut»- 
Unis au Cnili.

Il prétend que les fîtats-Unis ont introduit 
la diplomatie un criminel sous lo 

coup «l’une demande d’extradition. C 
peut-être,forcer un peu la note orangiste.

rement,

C’est

l-ha La Prtm dit * l’occasion Jn rçjet de 
)a ligne «l’Harvey à Salisbury 

C Cette question ne noua intéresse p^s

CONDITIONS DU JOURNIL Un peu plus de dislocation
L’ABOSHSMEMT 1ST PAYâBLS D AVANCE

Sdition çootidienni (par an) 
tllition hebdomadaire “

are* sont Insérée» saxî tsnx

Insertion....
e insertion 
neertioas
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Les rapports 
sur la réunion 
qui a eu lieu avant-hier soir à Mon 
tréal, sont fort contradictoires, et la 
Pali

: que nous recevons 
du Club National,

Par ligne 1ère 
“ Chaqu

“ Une*

.............. -.....  0 10
subséquente 0 06 

par semaine.. 0 06i Te, qui aurait pu 
la façon dont le 

séance, a été apprécié par les dissi 
dents, se renferme malheureuse 
nient, dans nn silence diplomat! 
que.

Il partit,cependant,que les forces 
des deux partis, étaient à peu près 
également partagées. M. Lebeuf, 
ayant essayé de faire écarter toutes 
les questions étrangères à la discus
sion du banquet annuel, qui était le 
but spécial de la réunion, s’est 
trouvé en minorité, de 46 voix con
tre 32. MM. Beaugrand, Lareau, 
Sauvalle etc. onjvoté pour lui, 
Horace Boisseau, Louis Bo 
C. L. Champagne, l’échevin J. B. 
Dufresne, F. X. Depuis, Préfontaine 
M. I*. Pilon, M. P. P., etc. ont voté

nous renseigner 
résultat de cette

Condition» »pérl*le* pour »nn 
— long» terme» —

I vent In n par ligne chaque 
— Insertion —

Réclames: 10
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i„a nominat ion dans le comté «le Compton 
» eu lieu hier. M. Pope a été présents 
me candidat conservateur, et M. Monroe 
comme candidat libéral.

Le «liscour» de M. Pope a obit

A trois heures «le l'après-midi, M. Monroe 
parlait encore L’hon 
Thon. M. Taillon, MM. Colby, M. P., et 
Hall, ont aussi pris la parole, au nom «les 
conservateurs ; l’hon M. Laurier, MM. Fis
her, L. Bélanger, Brixlcrick et Talbot de 
valent parler au nom des libéraux.

>
et MM

un grand îsseau,

I. A. Chapleau et
contre

pendant, il parait que les par- 
s du premier ministre, ne se 

de leurs

Ce

sont pas senti assez surs 
forces pour aller jusqu’au bout ; 
car à la suite d’une longue et vio
lente discussion,dans laquelle M 
Lebeuf a été mis sur la sellette, on 
n’a pas osé soumettre au vote la 
question de sa révocation, comine 
président du Club National. On 
s’en est tiré par uu de ces compro
mis, qui dénoiite suffisamment 
l'état de désarroi des esprits. Le 
club a voté, sur la 
de M. Lareau, une réso 
tant, qu’il n’avait pas à intervenir 
dans la querelle exclusivement per
sonnelle, qui s’était elevée contre 
MM. Lebeuf et Pacaud ; et ensuite, 
il a voté, sur la proposition de MM 
McShane, Pilon et de Gosbois, un 
ordre (lu jour de confiance dans le 
gouvernement Mercier. Mais, ce 
qui réduit singulièrement le triom
phe apparent de M. Mercier, c'est 
que ce dernier vote a été pris à la 
presqu’unanimité: et c’est cette una
nimité qui lui enlève toute signifi
cation, dans une réunion où M. 
Mercier comptait des adversaires dé
clarés. On s’est tàté, on s’est inju
rié, et puis finalement, on s’est pris 
de peur, et de part et d’autre, on a 
résolu ^l’ajourner la bataille à un 
autre jour. Voilà le plus clair ré
sultat de la soirée.

I,a maladie Ixmlangistc devient cuiitagicu-j;
Ne voilà-t-il pas M. Calixto Lebeuf, qui, 

reprenant pour son compte, avec «|uulques 
variantes, le roman «le la

!
étendue conspi
ra v' général en

pr<
biration qui aurait mis 1< 

dânger, s’efforce «le nous persuader au joui 
le faire arrêteplot|

e «lu « lui» national, et pour le 
Des Machiavel»

proposition 
Union por

d'hui qu’il y avait 
en pleine séant

conduire en pi 
merciéristes, avaient combiné, parait-il, de 
J amener à donner lecture de la fameuse let
tre, qu’il dit avoir écrite à M. Pacaud, en 
date du 20 avril ; et comme cette lettre 
contient plusieurs ea» de libelle, M. Préfon
taine, substitut «lu procureur-général, «levait 
demande restation. ( "est «lu moins

Lebeuf a raconte, avec un sang- 
imagination dans lesquels M. 

Beaugraud doit être pour quelque chose ; car 
ces belles inventions sentent le- retour d'Ku-

Quoiqu'il en soit, M. Lebeuf n'a pas fui
comme Boulanger, mais il 
a refusé «le lire la lettre. Félicitons
car, «iui sait, si au milieu «V 
surexcitée, les leboviens n'auraient pas été 
amenés, à tenter, contre la force publique, 
nne résistance, de nature à produire d'aussi 
«léplorables effets, «pie ceux que les lioulan- 
gistes ont redoute :i l’ai i* pour leur idole.

assemblée

Il parait qu’au cours du débat, les 
amis de M lie bout se sont aperçu 
avec indignation, qu’un grand nom
bres des personnes présentes, n’é
taient pas des membres réguliers du 
club ; c’est une découverte qu’ils 
auraient pu faire depuis longtemps, 
le club national, n’ayant, jamais eue, 
à vrai dire? qu'une occasion de réu
nions publiques, en vue d’euteudre 
des conférences. Il parait aussi, 
qu’on s’est plaint, de Ce qufe M. Mer
cier avait envoyé pour le défendre, 
toute une m

Nous avons dit récemment que le chemin 
de fer de la ligne «iourte donnait «le très 
grands avantages au port de St. J«>hn (et 
non pas à Sir John Macdonald), « omme nous 
le fait dire une coquille trop ingénieuse.

Meme après la construction de l'cmhran- 
chcmeot d'Harvey a Salisbury, la distance 
de Montréal à la nier restera plus courte «le 
270 milles par la voie de St. John que par la 

d'Halifax.
Il semble donc que ce p«.rt soit naturelle

ment destiné à transporter le gros fret. Mais 
t* n'est pas 
rapides, qui aborderont à Halifax, ne soient 
p is appelés à jouir de la grande abréviation 
de parcours entre Halifax1" « 
la ligne courte leur offre par comparaison au 
chemin «le fer Intercolonial.

aiorité d’échevins, de 
con tracteurs, de libéraux satisfaits 
et d’employés publics. 11 est assez 
piquant que M Mercier, après avoir 
fait passer, il y a peu de semaines, 
l’absurde loi qui prive les employés 
publics du droit de vote dans les 
élections, se trouve être le premier, 
qui ait eu besoin de recourir à eux. 
Mais il y a peut-être quelque exagê 
ration, ae la part des dissidents, à 
vouloir que la question det la direc
tion du parti libéral, soit réglée par 
les libéraux mécontents,sans que les 
libéraux satisfaits aient le droit de 
peser pour leur part, dans la balan- 

. ajorité de libéraux, pour
vus de places ou gorgés de faveurs, 
n’est sans doute dvun effet ni très 
moral, ni très décoratif, mais elle 
laisse à penser que les mécontents 
avaient quelque peu forcé la note, 
lorsqu’ils accusaient naguère M. 
Mercier, de n’avoir rien fait pour 
les libéraux de Montréal, et de n’a
voir eu d’yeux que pou 
Hier encore, on se plaignait que les 
bons libéraux fussent destitués de 
toute part au gateau et aujourd’hui, 
on trouve que les libéraux repus 
sont trop nombreux, et qu’ils n’ont 
pas assez d’entrailles pour les mé
contents. C’est une contradiction, 
que sont obligées de constater, les 
personnes qui assistent, comme 
nous, de la galerie, à cette petite 
querelle de famille en spectateurs 
désintéressés.

raison pour que les steamers

t Montréal, que

L'Electeur ae fait adresser d'Ottawa à la 
date du 6 mai, 
on lui apprend que l’hon. M. Laurier a as
sisté, dans cette ville, à la conférence donnée 
par M. Powitèrly, grand-maître des cheva
liers du travail, et qile le chef «lu parti lil>é- 
ral a prononcé à cette occasion, un discours, 
dans lequel il s'est montré 
«les ouvriers.

dépêche dans laquelle

ce. Cette m

sincère ami

i Il n'est peut-être pas inutile de rappeler 
que la conférence de M. l’owderly a eu lieu 
je 15 avril dernier. Voilà une dttpêche qui
aura mis plus de trois semaines à arriver à 
destination. Mais, au milieu «l’avril, l’f- 
lecteur était si exclusivement occupé de l’af
faire Lockwooil, qu’il n'avait pas de temps à 
donner à M. Laurier.

ir les castors

Nous sommes d’autant plus heureux d’ap 
prendre que l’hon. M. Diurier s'««t montré un 
sincère ami des ouvriers, que jusqu’ici, nous 
l’avions connu que pour être venu à Mon
tréal, à l’instigation de M. Beaugrand, pour 
soulever, l’automne dernier, dans Montréal- 
est, une opposition contre la cantlidaturc 
ouvrière de M. Lépine, alors que la plupart 
des libéraux avisés, étaient d'avis de donner 
/air play à M. Lépine et de le laisser passer 
sans concurrent.

On se rappelle que cette levée de boucliers 
contre la canditure ouvrière, a "été l’une des 
phases «le la lutte des dissidents Montréalais 
contre M. Mercier, qui s'était efforcé de 
faire prévaloir un avis contraire.

■
'

'
:1 La scission qui vient de se révéver 

sous une forme éclatante et publi
que, n’en est pas moins un fait 
grave pour l’avenir du par 
Ce parti est, à Montréal di 
en pleine décomposition. Le bou
langisme y sévit, et il a été pronon
cé, avant-hier soir, des mots irrépa
rables. Jusqu’à quel point les 
boilers montréalais expriment-ils le 
sentiment du corps électoral libéral 
national ? Jusqu'à quel point leurs 
griefs contre M. Mercier et M. Pa
taud sont-ils partagés dans les com
tés 1 C’est une question difficile à 
résoudre, et nous inclinons à croire 
que, jusqu’à préseiff 
boulangisme bas* canadien n'a 

fait que très peu de recrues 
dans les populations rurales. Mais 
l’effet moral n’en sera pas moins dé
plorable pour le gouvernement Mer- 

Beaucoup d’électeurs ne

ti libéral
u moins,

La Ville de Paris est arrixve, hier, à New- 
York, «le Liverpool, après un voyage de 5 
jours, 22 heures et 5 minutes, reprosentant 
une moyenne de plus «le 22 nœuds à l’heure.

C’est la traversée la plus rapide qui ait 
encore été faite. Le plus lieau résultat pré
cédemment obtenu avait été celui de VEtru
ria, qui a fait la traversée, au mois de sep- 

bre dernier, en 6 jours, 1 heure et 50 
minutes.

;

du moins, le

encore

Le premier rapport du bureau «les indus
tries d’Ontario, qui vient de paraître, donne 
les renseignements les plus favorables sur 
les perspectives «le la récolte prochaine.

rechercheront pâs si M. Mercier, a 
eu tort ou raison.et si M. Pacaud est 
un sujet d%querélie sérieux ; ils ne 
verront que le cros de l’affaire ; ils 

diront que M. Mercier vient d'é
prouver un grand échec,qu’une par
tie des libéraux, se sépare ouverte
ment de lui et que le bâtiment 
craque Depuis que le gouverne 
ment de Quéoec est au pouvoir, il 
s’est conduit trop exclusivement 
comme un 
pour avoir 
population, des recrues qui lui per
mettent de compenser les défections 
actuelles et s’il se présente aux élec
tions, ce sera dans les plqs fâcfieiises 
conditions,

Hoixante-ct-nouf congrès internationaux 
seront tenus à Paris au cours de l'exposition 
universelle, et seront appelés à traiter de 
presque toutes les questions qui concernent 
les sciences, la médecine, le génie pi vil, le 
travail, la statiatiijue et la lt-gislation inter
nationale. >

gouvernement de part), 
fait, dans la masse de laD’après l'anni/airc Cherrier, la population 

actuelle «le Québec, non compris Saint Sau
veur, est «1e 69,060 âmes. Si ou ajoute à oe 
chiffre les 15,000 âmes qui représentent la 
population de Saint Sauveur, nous arrivons à
W> W 4c 33,000,
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